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RÉVISION DES GENRES 
CATAPAGUROIDES ET CESTOPAGURUS 

ET DESCRIPTION 
DE QUATRE GENRES NOUVEAUX 

1. CATAPAGUROIDES 
A. MILNE EDWARDS ET BOUVIER 

ET DECAPHYLLUS NOV. GEN. 
( Crustacés Décapodes Paguridae) 

(suite). 

P a r M I C H È L E D E S A I N T L A U R E N T 

Genre Decaphyllus gen. nov. 

Espèce-type : Decaphyllus spinicornis de Sa i n t L au r en t . 

D I A G N O S E . — (cf. supra , p . 925). 

D I S T R I B U T I O N . — J a p o n , Indonés ie , de 75 à 140 mètres de p ro fondeur . 

Trois espèces nouvel les sont décrites ici ; la première , D. spinicornis, 

a été récoltée au J a p o n par 1' « A lba t ross », à 105 mèt res ; les deux autres 

p rov i ennen t des récoltes d u « S iboga » en Indonés ie et on t été capturées , 

l ' une , D. similis, à 75-94 mètres , l ' au t re , IJ. junquai, entre 90 et 141 mètres . 

C A R A C T È R E S G É N É R A U X D U G E N R E Decaphyllus. 

Ecusson céphalothoraeique bien calcifié, boinbé, ses bords latéraux présentant 

une forte convexité dans leur port ion antérieure. Région cardiaque, large faible-

ment calcifiée. 

Bord frontal avec rostre largement arrondi, peu saillant ; pointes latérales 

bien marquées, ornées d'une spinule dirigée vers l'extérieur. 

Pédoncules oculaires largement écartés, dépassant l 'extrémité du deuxième 

article des pédoncules antennulaires et du dernier article des pédoncules anten-

naires ; le pédoncule gauche légèrement; plus long que le droit chez les trois espèces 

connues. Ecailles oculaires triangulaires, convergentes, à base large, à sommet 

entier et acuminé. 

Premier article des pédoncules antennulaires (fig. 33) peu renflé au niveau 

du statocyste, plus ou moins longuement étiré au delà ; une forte épine externe 

vers le mil ieu du bord ventral et, du côté interne, une spinule distale, recourbée 
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FIG. 33-36. — Decaphyllus spinicornis sp. nov., « Albatross », station 4937 : 33, ÇJ 3,8 mm, 
antennule droite, X ; 34, CJ 5,0 mm, maxillule gauche, face externe, X 46 ; 35, id., pre-
mier maxillipède gauche, face externe, X 46 ; 36, id., troisième maxillipède gauche, face 
externe, X 25. 

vers la rég ion buccale chez spinicornis. Tro is ième art ic le presque en t i è remen t 

g labre , avec seu lement que lques rares soies, très l ines et courtes, sur le bo rd 

dorsa l . F lage l le supér ieur l égèrement p lus cour t que le dern ier art ic le des pédon-

cules, flagelle in fér ieur de trois art icles. 

P rem ie r art ic le des pédoncu les an tenna i res i nerme . P r o l o ngemen t antéro-

la té ra l d u deux i ème art ic le l ong et grêle, à s o m m e t a c u m i n é , en t ier chez similis, 

bi f ide chez spinicornis et junquai ; ang le antéro-interne de cet art ic le avec une 

fine ép ine t ransparen te . Une ép ine a iguë , éga l emen t t r anspa ren te , à l ' ang le 

antéro-interne d u tro is ième art ic le . Dern ie r art ic le assez grêle, a t t e i gnan t au p lus 
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le bord postérieur des cornées. Écaille grêle, arquée, inerme. Fouet dépassant de 

peu l 'extrémité des pattes ambulatoires. 

Maxil lule (lig. 34) avec endite proximal fortement rétréci distalement ; endo-

podite sans lobe externe, orné d 'une forte soie distale, d 'une autre, également 

forte, vers le mil ieu de son bord interne, et d ' un groupe de fines soies proximales 

du côté externe, au moins chez spinicornis. Pas de soies exopodiales. 

Maxille, premier et deuxième maxil l ipèdes d 'une forme voisine de celle observée 

dans le genre Catapaguroides : m x l à endites allongés, étroits ; premier article 

de l 'exopodite de p m x l (fig. 35) élargi et garni de longues soies du côté externe 

dans la région proximale, étroit et à bords parallèles, presque glabre, dans la 

région distale. 

Troisièmes maxil l ipèdes (fig. 36) séparés par un large sternite inerme. Coxa 

avec un tubercule épineux sur le bord interne. Crista dentata composée de cinq 

à hui t denticules irréguliers entremêlés de soies ; pas de dent accessoire. Une 

épine distale sur le mérus. 

Chélipèdes inégaux, le droit plus fort et un peu plus long que le gauche. Goxae 

de ces appendices avec de faibles tubercules épineux distaux insérés de part et 

(l'autre du basis. Bord supérieur du mérus arrondi, sa face ventrale granuleuse-

épineuse ; un tubercule épineux à l 'angle supéro-interne. 

Carpe du chélipède droit (fig. 51) allongé, sa face supérieure ornée de deux 

langées longitudinales plus ou moins régulières de dents épineuses couchées vers 

l avant ; région proximale de cette face légèrement déprimée. Main ovalaire 

allongée, à doigts presque deux fois plus courts que la paume. Ornementat ion 

constituée par au moins deux lignes saillantes de tubercules dentiformes, l 'une 

sur le bord palmaire interne, l 'autre médiane, et par des tubercules plus faibles 

dans la région externe. Doigts à bords préhensiles denticulés, leurs extrémités 

cornées, croisées. 

Chélipède gauche (fig. 50) plus grêle. Main à port ion digitale au moins aussi 

longue que la région palmaire ; ornementat ion voisine de celle du chélipède 

droit , mais atténuée. Bords préhensiles des doigts ornés de fines soies pectinées, 

leurs extrémités croisées. 

D imorph isme sexuel peu apparent dans la forme et l 'ornementat ion des ché-

lipèdes. 

Pattes ambulatoires p 2 et p 3 dépassant l 'extrémité du grand chélipède, nette-

ment plus longues à droite. Comme dans le genre Catapaguroides, elles pré-

sentent une carpe relat ivement long et grêle. Chez les trois espèces de Deca-

phyllus, leurs proportions et leur ornementat ion sont voisines. 

Basis-ischion des p2 (fig. 40) avec une faible saillie anguleuse, beaucoup moins 

marquée que dans le genre Catapaguroides ; une spinule distale, ventrale, sur 

l ' ischion. Bord dorsal du mérus avec deux spinules situées, l 'une au quart proximal 

l 'autre au mil ieu. Trois spinules sur le bord dorsal du carpe, deux dans la région 

proximale, la troisième distale. Propode et dactyle inermes ; dactyle arqué, à 

ongle corné, assez fort. 

Pattes p3 (fig. 41) semblables aux p2, mais sans saillie ventrale sur l'ischion, 

avec les spinules du mérus et du carpe plus faibles, et le dactyle présentant une 

courbure plus accentuée. 

Pattes p4 (fig. 42) avec basis-ischion fort, presque aussi long et plus large 

que le mérus. Propode court, plus ou moins globuleux, avec, distalement, du côté 

ventral , un petit nombre de soies squamiformes. Dactyle imp lanté au mil ieu du 

bord antérieur du propode, l'ongle orienté vers l'extérieur, avec, à sa base, des 

touffes de soies plumeuses ; pas de soies spiniformes sur le bord ventral . 

Pattes p5 à extrémité normalement cliéliforme. Cet appendice plus long du 

<côté gauche chez la femelle. 
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Stern i te d u dern ier segment t ho rac i que ent ier , sans si l lon l o n g i t u d i n a l m é d i a n , 

à bord an t é r i eu r l égèremen t convexe . 

(liiez le mâ l e , d e ux tubes sexuels b ien déve loppés (lig. 37). Tube d ro i t très 

l ong et r e l a t i v emen t grêle ; p a r t a n t de la par t i e postér ieure de la coxa , i l se 

d ir ige d ' a bo r d vers la gauche , pu i s se recourbe vers l ' a v a n t , passe entre la p4 et 

la p5 gauches , r emon t e sur le f lanc et se t e rm i ne do rsa l emen t sur le branch ios tège 

(fig. 38). D ' u n d i amè t r e sens ib lement u n i f o r m e sur la p lus g rande par t i e de sa 

longueur , l égèrement c o m p r i m é dorso-ven t ra lement , il sub i t vers son tiers d i s ta l 

une tors ion sur lu i-même, pu is se d i l a t e en une large a m p o u l e ap l a t i e ; i l est 

ga rn i de courtes soies sur tou te sa l ongueu r , et des soies u n peu p lus longues et 

p lus fortes en t ou ren t l 'orif ice gén i t a l . Chez D. junquai, l ' ex t r ém i t é de ce t u be 

(fig. 39) se recourbe en u n bec a p p l i q u é cont re le branch ios tège , a u dessus 

d u q u e l s 'ouvre le cana l dé férent ; nous n ' a vons pas observé à fort grossisse-

m e n t l ' ex t r ém i t é d u t u be chez les deux au t res espèces, d o n t nous ne possédions 

pas u n n o m b r e suff isant de spéc imens . A j o u t o n s que , dans les trois espèces, le 

t ube d ro i t présente une certa ine m o b i l i t é p a r r a ppo r t à la coxa , sur l aque l l e i l 

semb le a r t i cu l é ; dans le genre Catapaguroides, ce m ê m e tube d ro i t est fixe et 

so l ida ire de la coxa. 

Tube sexuel gauche cour t et large, d i r igé en sens inverse et s i tué en a v a n t 

d u t u be dro i t . Chez Decaphyllus spinicornis et D. junquai, il est r e l a t i v emen t 

long, a p l a t i dorso-ven t ra lement et t o r d u sur l u i-même en son m i l i eu , avec une 

ex t r ém i t é l ibre l égèremen t d i l a t é e ; c o m m e le tube d ro i t , i l est garn i de courtes 

soies. Chez D. similis, le t u be gauche possède u n aspect que l que p e u d i f férent : 

b e a u coup p lus cour t , d i l a t é dès la base en une sorte d ' a m p o u l e g lobu leuse , i l est 

FIG. 37-39. — Decaphyllus junquai sp. nov., « Siboga », station 153 : 37, $ holotype 2,7 mm, 
t'aee ventrale du thorax et tubes sexuels, X 27 ; 38, id., vue latérale du céphalothorax 
montrant la position du tube sexuel droit, X 10 ; 39, <3 2,5 mm, extrémité du tube sexuel 
droit, X 270. 

74 
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aussi p lus f o r temen t p i l eux . Le t u be gauche est fixe, sans aucune m o b i l i t é p a r 

r a ppo r t à la coxa . 

Les spe rma tophores issus des c a n a u x déférents d ro i t et gauche sont de f o rme 

et de d imens i o n très vois ines. 

Quatre p léopodes impa i r s , p l2 à p lu (fig. 43 : p!3) , u n i r amés ou à r ame i n te rne 

vest ig ia le chez junquai, à r ame in terne cour te ou r u d i m e n t a i r e chez similis et 

spinicornis. 

Chez la femel le , u n seul orifice sexuel , d u côté gauche . Trois p léopodes i m p a i r s 

b i r amés , p l2 à p l4 (fig. 44 : p l3 ) , à r ame in terne u n peu p lus l ongue que l 'externe ; 

p I5 c o m m e chez le mâ l e . 

Tergites a b d o m i n a u x minces , t r anspa ren t s , très f a i b l emen t calcif iés. 

Uropodes r e m a r q u a b l e m e n t i n é g aux : exopod i t e env i r on d e ux fois et dem ie 

p lus l ong à gauche q u ' à dro i te . 

FIG. 40-46. — Decaphyllus spinicornis sp. nov., « Albatross », station 4937 : 40, S holotype 
5,0 mm, deuxième patte thoracique droite, face interne, X 7 ; 41, il/., quatrième patte thora-
cique droite, X 7 ; 42, (j1 3,8 mm, quatrième patte thoracique gauche, face externe, X 20 ; 
43, CÎ 5,0 mm, quatrième pléopode, X 17 ; 44, $ holotype, 5,0 mm, troisième pléopode. X 17 ; 
45, CJ 3,8 mm, telson, x 43 ; 46, lamelles branchiales, X 43. 
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Telson (fig. 45) plus large que long, sans constricl ion latérale et présentant 

une forte asymétrie. Bords latéraux convexes, formés, sur la plus grande partie 

de leur longueur, d 'une mince lame chitineuse, beaucoup plus longue à gauche. 

Bord postérieur tronqué, avec deux à trois denticules de part et d 'autre de 

l 'échaucrure médiane qui est très l'aible et nettement déplacée vers la droite. 

Lamelles branchiales (fig. 4(>) entières, allongées. Aucune pleurobranchie. 

Pilosité générale peu abondante. D'assez longues soies plumeuses sont dissé-

minées par touffes de trois à cinq sur les pédoncules oculaires et garnissent les 

bords des écailles oculaires, les premiers articles et le bord interne des écailles 

antennaires. 

Sur les chélipèdes, 011 note de longues soies, plumeuses également, sur la face 

ventrale du basis-ischion, du mérus, du carpe et, à un moindre degré, de la main , 

et, dorsalement, en rangées transverses, sur le bord antérieur du carpe. Sur la face 

dorsale de la main , des soies courtes, qui deviennent progressivement plus 

longues sur la portion distale de la paume et sur les doigts ; les bords externes de 

ceux-ci sont frangés de soies longues, normales à leur surface, part icul ièrement 

abondantes, ventralement, sur le dactyle du chélipède droit. 

Sur les pattes ambulatoires p2 et p3, on observe des soies, toujours plumeuses, 

longues sur les bords dorsal et ventral du mérus, sur le bord dorsal du carpe 

et sur le bord antérieur du propode ; des soies plus courtes sont disséminées sur 

les différents articies, no tamment sur les faces externe et interne du propode ; 

le dactyle est orné de soies assez longues, nombreuses sur les bords dorsal et ven-

tral et sur la face interne, plus rares sur la face externe. 

Les trois espèces décrites ci-dessous sont de pet i te ta i l le , q uo i q ue d ' u n e 

d imens i on m o y e n n e légèrement supér ieure à celle observée chez les Catapa-
guroides ; la l ongueur de la carapace, chez les exempla ires connus , est de 

3,8 à 5,0 m m pou r Decaphyllus spinicornis, de 2,9 m m pou r D. similis, 

et de 2,1 à 3,1 m m pou r D. junquai. L a seule femelle ovigère observée 

mesure 2,7 m m , elle por te une v i ng t a i ne d 'œu f s de 300 JJL env i ron de 

d i amè t re . 

Tous les exempla ires examinés p r ovenan t de récoltes très anc iennes 

aucune co lora t ion n ' a été conservée. L 'écusson cépha lo thorac ique et les 

chél ipèdes sont f a i b l emen t irisés. 

Le d éve l oppemen t de ce genre est i n connu . 

D e c a p h y l l u s s p i n i c o r n i s s p . n o v . 

(Fig . 33-36, 40-47, 50 et 51) 

M A T I C R I K I . I - : X A M I N K : 

« Albatross », station '.937, 18.8.1906, golfe de Kagoshima (.lapon), 31°13'N, 

13()°' .3T0"E, 105 m, vase, graviers : 2 $ 3,8 et 5,0 m m , 1 Ç 5,0 m m (I10I0-

type) 

D E S C R I P T I O N . — Ecusson cépha lo thorac ique (l ig. 4 7 ) sens ib lement 

aussi l ong que sa p lus grande largeur , b o m b é , à bords l a t é raux f o r t emen t 

convexes dans leur mo i t i é antér ieure . 

Sai l l ie rostrale large, arrondie , b e aucoup mo ins p roém inen te que les 

saillies latérales, q u i sont spinuleuses. 
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FIG. 47-49. — Écusson céphalothoraeique et appendices eéphaliques antérieurs : 47, Deca-

phi/Uus s[tiiiicomis sp. nov. , $ holotype 5,0 m m , « Albatross », station 4937, X 12,5 ; 48, 

Decaphyllus similis sp. nov., <3 holotype 2,9 m m , « Siboga », station 204, X 21 ; 49, Deca-

phyllus junquai sp. nov., O holotype 2,7 m m , « Siboga », station 153, X 21. 
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Pédoncules oculaires légèrement arqués vers l'extérieur, dépassant 

le mil ieu du deuxième article des pédoncules antennulaires et l 'extrémité 

du dernier article des pédoncules antennaires. Cornées légèrement rétrécies, 

leur diamètre compris de quatre fois et demie à cinq fois dans la longueur 

des pédoncules. Ecailles oculaires à base large, convergentes, à sommet 

acuminé, entier. 

Premier article des pédoncules antennulaires (lig. 33) longuement 

étiré au delà du statocyste ; distalement, du coté interne, une spinule 

recourbée vers la région buccale. 

Prolongement antéro-latéral du deuxième article des pédoncules anten-

naires à sommet bidenté, atteignant l 'extrémité du quatr ième article. 

Ecaille longue, grêle, dépassant l 'extrémité du dernier article et atteignant 

ou dépassant légèrement le bord antérieur des cornées. 

P m x 3 (fig. 3(>) avec cri-ski dentata composée de six ou hui t dents 

cornées, une ou deux sur le basis et cinq ou six sur l'ischion, entremêlées 

de soies. Dent distale du mérus forte. 

Carpe du chélipède droit (lig. 51) un peu plus d 'une fois et demie plus 

long que large et un peu plus court que la paume ; ma in plus de deux fois 

plus longue que large, les doigts plus courts que la paume (rapport 5/7) ; 

bord palmaire interne presque rectiligne, bord externe légèrement convexe 

Face dorsale du carpe avec six fortes dents épineuses alignées sur le bord 

interne et, à l'extérieur de la ligne médiane, une rangée irrégulière de dents 

légèrement plus faibles ; quelques tubercules épineux sur le bord externe. 

Face dorsale de la ma in avec une ligne de neuf à dix dents épineuses sur le 

bord palmaire interne ; une seconde ligne longitudinale de dents un peu 

moins fortes, peu serrées, dans la région médiane ; entre ces deux lignes, 

région palmaire lisse et déprimée ; au voisinage du bord externe, des dents 

éparses, irrégulières. Face supérieure des doigts inermes, à l 'exception 

d ' un faible tubercule à la base de chacun d'eux. 

Carpe du chélipède gauche (lig. 50) un peu plus de deux fois et demie 

plus long que large, d 'une longueur égale à celle du carpe du chélipède 

droit ; ma in trois fois plus longue que large, les doigts plus longs que la 

paume. Carpe avec, sur la face dorsale, deux rangées longitudinales de 

dents épineuses, quatre, fortes, du côté interne, et sept, plus faible», du 

côté externe. Une ligne de fortes dents sur le bord palmaire interne,, une 

seconde ligne longitudinale sur la région médiane de la face dorsale de la 

ma in ; entre les deux lignes, une zone lisse et déprimée ; des épines géné-

ralement de taille plus faible au voisinage du bord externe, se prolongeant 

sur le tiers proximal du doigt fixe. Un faible tubercule, proximal , sur la 

l'ace dorsale du dactyle. 

Pilosité des chélipèdes typ ique du genre (cf. p. 1105). 

Pattes ambulatoires p2 (lig. 40) et p3 (lig. 41) dépassant l 'extrémité 

du grand chélipède d ' un peu moins de la moit ié du dactyle, assez fortement 

pileuses. Les soies donnent à la face interne des dactyles un aspect hirsute. 

Tube sexuel droit long, à extrémité faiblement dilatée et arrondie. 

Tube gauche de la longueur du sternite, tordu sur lui-même vers son mil ieu 

et assez fortement dilaté au delà de cette torsion. 

Pléopodes impairs du mâ le a endopodites inégalement développés 
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chez les deux indiv idus observés : chez le mâle de 5,0 m m , la longueur 

de I 'endopodite des pl2 et pl3 est égale à environ la moit ié de celle de 

l 'exopodite, qui est relat ivement court ; sur pl4 (fig. 43), il atteint le quart 

proximal de l 'exopodite ; sur pl5, il est rudimentaire. Chez le mâle de 

3,8 m m , qui semble avoir été parasité par un Rhizoeéphale, I 'endopodite 

de pi2 manque , celui de pl3 est égal à la moit ié de l 'exopodite, celui de 

pl4 est rudimentaire et cet article manque sur pl5. 

Telson (fig. 45) très asymétrique ; sur le bord postérieur, deux dents 

médianes rapprochées encadrant une échanerure médiane faible et étroite ; 

une forte dent aiguë à l 'angle postéro-externe du coté gauche, une dent 

beaucoup plus faible à droite. 

R E M A R Q U E S . — Deux mâles et une femelle de cette espèce ont été récoltés 

en une seule station de 1' « Albatross », dans le golfe de Kagoshima, au 

Japon , par 105 mètres de profondeur. La femelle prise pour type, de 

5,0 m m , est dépourvue de pattes ambulatoires du côté gauche, mais repré-

sente néanmoins le spécimen le plus complet. 

FIG. 50. — Extrémi té (lu chélipède gauche : Decaphyllus spinicornis sp. nov. , hololype 

5 , 0 m m , x 1 4 , 5 . 

Fin . 51-53. — Extrémi té du chélipède droit : 51, Decaphyllus spinicornis sp. nov., 2 holotype 

5,0 m m , « Albatross », stat ion 4937, X 14,5 ; 52, Decaphyllus similis sp. nov. , • holotype 

2,9 m m , « Siboga », station 204, X 24 ; 53, Decaphyllus junijuai sp. nov. , S holotype 2,7 m m , 

« Siboga », station 153, X 24. -
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Decaphyllus similis sp . nov. 

(Fig. 48 et 5'2i. 

M A T É R I E L E X A M I N É : 

« Siboga », station 204, 20.10.1899, Célèbes, 1°20'S, 122°58'E, 75-94 m, sable, 

coquilles : 1 2,9 m m (holotype). 

D E S C R I P T I O N . — Eeusson céphalothoracique (lig. 4 8 ) un peu plus 

long que large. Saillie rostrale arrondie, légèrement moins proéminente 

que les saillies latérales, qui sont armées d'une épine. 

Pédoncules oculaires légèrement amincis sur leur tiers distal, avec 

des saillies pilifères leur conférant un contour irrégulier, atteignant le 

tiers proximal du dernier article des pédoncules antennulaires et dépassant 

largement les pédoncules antennaires ; cornées très légèrement dilatées, 

leur diamètre compris quatre fois environ dans la longueur des pédon-

cules. Écailles oculaires à base large, à sommet entier, aigu, faiblement 

convergentes. 

Premier article des pédoncules antennulaires allongé, présentant, du 

côté interne, une faible spinule distale orientée vers l'avant. 

Prolongement antéro-latéral du deuxième article des pédoncules anten-

naires à sommet acuminé, entier, ne dépassant que de peu la base du 

quatrième article. Ecaille très grêle, arquée, dépassant l'extrémité du 

dernier article et atteignant le bord postérieur des cornées. 

Pmx 3 avec crista dentata composée de cinq dents cornées, une sur le 

basis et quatre sur l'ischion. Épine distale du mérus moins forte que chez 

spinicornis. 
Carpe du chélipède droit (fig. 52) un peu plus de deux fois et demie 

plus long que large, et sensiblement aussi long que la paume ; main près 

de deux fois et demie plus longue que large, la longueur des doigts comprises 

un peu moins de deux fois dans celle de la paume ; bord palmaire interne 

légèrement concave ; bord externe de la main faiblement et régulièrement 

convexe. Face dorsale du carpe ornée de deux rangées longitudinales de 

dents spiniformes : l'une, sur le bord interne, comprend sept dents aiguës 

dont la dernière, à l'angle supéro-interne, est plus courte ; la seconde ligne 

est médiane et comprend des dents plus serrées et un peu plus courtes, de 

taille progressivement croissante vers l'avant ; sur la face externe, on 

observe quelques saillies pilifères. Sur la main, au voisinage du bord 

palmaire interne, une ligne de fortes dents spiniformes, dédoublées dans la 

région proximale ; une ligne de dents plus courtes et plus rapprochées 

forme une faible crête longitudinale médiane ; au dessous de l'insertion 

du dactyle, entre les deux lignes, mais plus près de la seconde, une dent 

forte, isolée ; au voisinage du bord externe, des tubercules épineux, en 

moyenne plus faibles, sont répartis sur toute la longueur de la main, 

jusqu'au quart distal du doigt fixe. Face dorsale du dactyle excavée à la 

base, du côté externe, puis ornée de forts tubercules épineux sur trois 

rangées contiguës jusqu'au quart distal de l'article. 
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Carpe du chélipède gauche presque trois fois plus long que large, la 

ma in deux fois et demie ; région palmaire plus courte que la région digitale 

(rapport 3/5). Une seule ligne de dents spiniformes sur la face dorsale du 

carpe, correspondant à la ligne interne observée chez spinicornis, la ligne 

externe étant ici remplacée par de faibles saillies pilifères. Sur la face 

dorsale de la ma in , l 'ornementation correspond à celle de spinicornis, 

mais les tubercules épineux s'étendent sur la moit ié proximale du dactyle 

et sur les deux tiers proxiniaux du doigt fixe. Lorsque les bords préhensiles 

sont en contact, les extrémités sont fortement croisées. 

Pilosité des chélipèdes de même type que chez spinicornis, mais moins 

dense. 

Pattes ambulatoires un peu plus longues que le grand chélipède. Elles 

sont un peu plus grêles et présentent une pilosité nettement moins forte 

que chez spinicornis. 

Tube sexuel droit sensiblement de même longueur que chez spini-

cornis, mais plus grêle. Tube gauche par contre beaucoup plus court, 

n 'at teignant que le mil ieu du sternite, di laté en une sorte d 'ampoule glo-

buleuse, et assez fortement pileux. 

Pléopodes impairs, pl2, pl3 et pl4 avec un court endopodite, pl5 

avec cet article rudimentaire. 

Bord postérieur du telson avec une concavité médiane relativement 

large, encadrée par deux denticules rapprochés des dents postéro-latérales, 

dont la gauche est beaucoup plus forte que la droite. 

R E M A R Q U E S . — La description ci-dessus s'applique au seul spécimen 

connu, un mâle de 2,9 m m , récolté dans la mer des Célèbes par 75-94 mètres 

de profondeur. 

Proche de l'espèee-type du genre, 1). spinicornis, par l'aspect de la 

région antérieure du corps et par l 'ornementation des chélipèdes, cette 

espèce s'en distingue cependant par des caractères très nets, dont le plus 

impor tan t concerne le tube sexuel gauche (cf. supra et p. 1103). En outre, 

chez similis, les saillies latérales du bord frontal sont moins fortes, les 

pédoncules oculaires un peu moins grêles, les antennules plus longues, 

et le prolongement antéro-latéral du deuxième article des pédoncules 

antennaires est unidenté et non bidenté. L'épine distale du premier article 

des pédoncules antennulaires est faible, orientée vers l 'avant , et non 

recourbée, comme chez s]>inicornis, vers la région buccale. De plus, les 

chélipèdes sont relativement plus grêles, et le carpe du chélipède gauche 

est orné d'une seule rangée de tubercules spiniformes, au lieu de deux 

chez spinicornis ; les doigts des chélipèdes sont presque inermes, à l'ex-

ception d 'un tubercule basai, chez cette dernière espèce ; ils sont assez 

fortement épineux chez similis ; la pilosité des chélipèdes et pattes ambu-

latoires est aussi beaucoup moins forte dans l'espèce du « Siboga ». 

Enf in , les deux espèces ont été récoltées dans des localités éloignées, 

spinicornis au Japon , et similis en Indonésie. 
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Decaphy l l us j u n q u a i sp. nov . 

(Fig. 37-39, 49 et 531. 

M A T É R I E L I:X VM I NI' : 

« Siboga », station 153, 11.8.1899, nord-ouest de la Nouvelle Guinée, 0°38'N r 

130°24,3'E, l l l ni, sable, coquilles : 3 $ 2,7 min (dont l 'holotype) et 2,5 m m 

(mu tilé). 

« Siboga », station 166, 22.8.1899, ouest de la Nouvelle Guinée, 2°28,5'S ; 

131°3,3'E, 118 m, sable grossier : 1 2,1 m m . 

« Siboga », station 260, 16.12.1899, îles Kei, 5°36,5'S, 132°55,2'E, 90 m , sable, 
coraux, coquilles : \ Q 2,2 à 2,6 m m , 5 2 2,1 à 3,1 m m (1 ovigère). 

D E S C R I P T I O N . — Eeusson céphalothoracique (lig. 4 9 ) sensiblement aussi 

long que large, rostre arrondi, peu saillant, moins proéminent que les 

pointes latérales. 

Pédoncules oculaires légèrement incurvés vers l'extérieur, dépassant 

l 'extrémité du deuxième article des pédoncules antennulaires et du dernier 

article des pédoncules antennaires d'environ la longueur des cornées ; 

celles-ci légèrement dilatées, leur diamètre compris un peu plus de trois 

fois dans la longueur des pédoncules. Ecailles oculaires entières, à sommet 

acuminé, convergentes. 

Premier article des pédoncules antennulaires avec l'épine distale du 

bord interne faible, dirigée vers l 'avant . 

Prolongement antéro-latéral du deuxième article des pédoncules anten-

naires à sommet bifide, dépassant le milieu du quatr ième article. 

Crista dentata des pmx3 composée de cinq dents, une sur le basis et 

quatre sur l'ischion, dont une basale forte et trois distales plus petites. 

Ep ine distale du mérus faible. 

Carpe du chélipède droit (fig. 53) 1111 peu plus de deux fois plus long 

que large, et un peu plus long que la paume ; ma in moins de deux fois 

et demie plus longue que large, la région digitale une fois et demie plus 

courte que la paume. Bord palmaire interne très faiblement convexe ; 

bord externe d'abord fortement convexe, à la base de la paume, puis 

faiblement, jusqu 'à l 'extrémité du doigt fixe. Face dorsale du carpe avec 

deux lignes longitudinales de fortes dents à pointe cornée, sur le bord 

interne et sur la région médiane. Sur la ma in , des granules épineux formant 

principalement deux lignes, l 'une sur le bord palmaire interne, l 'autre sur 

la ligne médiane ; les autres tubercules sont rares sur la moit ié proximale 

de la paume, plus abondants sur la moit ié distale et à la base du doigt 

fixe. Sur la face dorsale du dactyle, deux faibles tubercules proximaux. 

Chélipède gauche à peine plus court, mais beaucoup plus grêle que le 

droit. Carpe trois fois, et ma in près de trois fois, plus longs que larges, 

la région palmaire sensiblement plus courte que la région digitale. Orne-

mentat ion constituée par des tubercules disposés comme sur le chélipède 

droit, mais beaucoup plus faibles. 

Pilosité des chélipèdes typique du genre, un peu moins abondante que 

chez spinicornis. 
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Pattes ambulatoires dépassant les chélipèdes de moins de la moit ié 

des dactyles ; voisines de celles de spinicornis par leurs proportions, leur 

ornementat ion et leur pilosité, elles présentent toutefois des dactyles 

légèrement plus arqués. 

Le tube sexuel droit de cette espèce (iig. 37, 38 et 39) a été décrit à 

propos des caractères généraux du genre (cf. p. 1103). Tube gauche attei-

gnant le milieu de la coxa droite de p5, tordu sur lui-même en son milieu, 

comme chez spinicornis, avec une extrémité légèrement dilatée. 

Les quatre pléopodes impairs du mâle sont unirainés ou présentent 

parfois un très court vestige d'endopodite. 

Telson d 'une forme voisine de celle observée chez spinicornis, mais 

avec une dent supplémentaire sur le bord postérieur, du côté gauche. 

K E M A H Q I ' F . S . — Alors que les deux espèces précédentes, ]J. spinicornis 

et I). similis, n 'ont été recueillies chacune qu'en une seule station, cette 

espèce, que nous dédions à la mémoire de notre regretté collègue Claude 

J unqua , a été récoltée à trois reprises par le « Siboga », en diverses localités 

indonésiennes. D 'une taille moyenne inférieure à celle des deux espèces 

précitées, elle s'en distingue par les pédoncules oculaires plus trapus, et 

par l 'ornementat ion de la ma in du chélipède droit : les tubercules qui 

ornent la face dorsale sont plus nombreux et, dans l'ensemble, plus petits ; 

la ligne longitudinale médiane qui marque cette face chez spinicornis et 

similis est ici très atténuée. 

Cette espèce a été récoltée au nord-ouest et à l'ouest de la Nouvelle 

Guinée, et aux île Kei, de 90 à 141 mètres de profondeur. 

A F F I N I T É S E N T R E L E S G E N R E S Catapaguro ides ET Decaphy l l us 

Le genre Decaphyllus n'est actuellement connu que par les trois espèces nou-

velles décrites ci-dessus, proches les unes des autres, et présentant un certain 

nombre de caractères communs avec les Catapaguroides. Une comparaison atten-

tive de ceux-ci avec les espèces décrites sous le nom de Decaphyllus met cependant 

en évidence des caractères différentiels qui justifient la création de ce nouveau 

genre. 

C A R A C T È R E S C O M M U N S . 

E n premier lieu, le nombre et la forme des branchies sont des caractères 

importants qui rapprochent Catapaguroides et Decaphyllus : chez l 'un 

comme chez l 'autre, la pleurobranchie des p4 a disparu, et les lamelles 

branchiales sont entières, allongées, et relativement étroites (fig. 16 et 

46). 

Les deux genres se caractérisent encore par l'existence et la disposition 

des deux tubes sexuels chez le mâle, et par la disparition de l'orifice sexuel 

droit chez la femelle. 

La forme du sternite des p5, entier, à bord antérieur régulièrement 

convexe, leur est également commune et les oppose aux autres Paguridae, 

chez lesquels ce sternite présente une dépression longitudinale séparant le 

bord antérieur en deux lobes. 
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O n re t rouve dans la morpho log ie des append ices des tra i ts c o m m u n s : 

nous avons v u que l 'art ic le basai des an tennu les , les endites des max i l l u les , 

les maxi l les et les max i l l i pèdes on t des formes voisines. O n observe en 

par t i cu l ier dans les deux genres une tendance à la réduc t i on de la crista 

dentata, avec d i spar i t i on de la den t accessoire. D e m ê m e , les pat tes ambu-

latoires on t u n carpe re l a t i vemen t p lus a l longé et p lus grêle q u ' o n ne 

l 'observe hab i t ue l l emen t dans les autres genres de la fami l le . 

E n l i n , les différentes espèces de Catapaguroides et de Decaphyllus sont 

de p lus pet i te tail le que la ma j o r i t é des Pagur ides connus . 

C A R A C T È R E S D I S T I N C T I F S . 

Nous avons résumé dans le t ab leau su i van t les pr inc ipa les différences 

qu i séparent les deux genres : 

Cala paguroidcs Decaphyllus 

écailles oculaires 

1e r article des a l 

3 e article des a l 

endopodite de m x l 

crista dentata composée de 

mérus de pmx3 

bord antérieur du pro-

pode des p2 

p4 avec 

tube sexuel gauche 

sternite des p5 

pléopodes impairs du 

mâle 

telson 

très p e t i t e s , b i f i des , 

droites 

sans spinule distale 

avec un groupe de lon-

gues soies distales 

avec un petit lobe externe 

un à hui t denticules 

inerme 

avec des soies « en 

éperon », très dévelop-

pées chez le mâle 

les bords dorsaux du 

dactyle et du propode 

en continuité, l 'ongle 

dirigé vers le bas 

très court, faible, trans-

lucide 

avec des franges de soies 

dissimulant le tube 

gauche 

au nombre de trois, bira-

més, 

se terminant en deux 

lobes aigus. Echan-

crure postérieure étroi-

et profonde 

plus grandes, entières, 

f a i b l e m e n t conver-

gentes 

avec une spinule distale 

glabre 

sans lobe externe 

cinq à hu i t denticules 

avec une épine distale 

avec une rangée de soies 

plumeuses, identiques 

dans les deux sexes 

le dactyle imp lan té au 

mil ieu du propode, 

l'ongle dirigé vers l'ex-

térieur 

plus long, fort, opaque 

sans soies particufières 

au nombre de quatre, 

uni- ou biramés 

à bord postérieur tron-

qué . Echanc ru re à 

peine indiquée. 

A jou t ons que , d ' u ne man i è re générale chez Decaphyllus, l 'écusson 

cépha lo thorac ique est p lus f o r t emen t b o m b é , avec la sail l ie rostrale p lus 
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faible et les saillies latérales plus fortes, les pédoncules oculaires sont plus 

longs et plus grêles et les antennules beaucoup plus courtes. 

E n ce qui concerne la forme, l 'ornementation et la pilosité des chéli-

pèdes, nous renvoyons à nos descriptions et aux ligures 21, 22, 25 à 32 

et 50 à 53. 

Précisons encore que la morphologie des p4 oppose Decaphyllus non 

seulement à Catapaguroides, mais à tous les autres Paguridae connus. 

P O S I T I O N S Y S T É M A T I Q U E ni. Catapaguro ides ET Decaphy l lus . 

Le groupe Ostraconotus . 

Dans une note précédente sur la classification de la famille des Pagu-

ridae (de S A I N T L A U R E N T , 1 9 6 6 b, p. 2 6 1 ) , nous avions distingué dans 

cette famille trois groupes différant par le nombre de leurs branchies, 

et nous avions placé dans le groupe I I I , à dix paires de branchies, les 

genres Catapaguroides et Ostraconotus. L'absence de pleurobranehie sur p4 

rapproche Decaphyllus de ces deux genres, mais d'autres caractères per-

met tent de considérer qu' i l forme avec eux un groupe naturel. 

Nous avons vu plus haut que Catapaguroides et Decaphyllus sont appa-

rentés. E n ce qui concerne Ostraconotus A. Milne Edwards, dont l 'unique 

espèce, O. spatulipes A. Milne Edwards, 1880, a été décrite de la région 

caraïbe, c'est le seul autre genre de Paguridae connu à nombre de branchies 

réduit . Il s'agit d 'une forme dont l 'habitus est si singulier qu' i l paraît 

difficile, à première vue, de la situer parmi les Paguridae ; ayant aban-

donné la vie dans des coquilles et adaptée à un mode de vie spécialisé,, 

elle a subi de profondes modifications morphologiques : élargissement et 

calcification du céphalothorax, réduction de l 'abdomen avec perte de tous 

les pléopodes impairs chez le mâle, transformation du propode des p4 en 

lames ineubatriees chez la femelle, etc. ( A . M I L N I : E D W A R D S et B O U V I E R , . 

1893, p. 167, pl. 12, fig. 1 à 23). Des phénomènes analogues, traduisant 

une tendance évolutive vers une « carcinisation », ne sont pas rares chez 

les Pagures et affectent, suivant des modalités diverses, l'ensemble des 

Li thodidae et un certain nombre de genres, voire même d'espèces, isolés 

dans des groupes divers (cf. B O R R A D A I L E , 1916 et W O L F F , 1961). Parmi 

ces Pagures careinisés, la disparition de la dernière pleurobranehie ne se 

manifeste que chez Ostraconotus, mais elle n ' impl ique pas, à priori, de 

parenté particulière entre ce genre et Catapaguroides et Decaphyllus. 

L'étude des spécimens d'Ostraconotus conservés au Muséum nous fait 

cependant considérer cette parenté comme probable. La dissection des 

antennules et des pièces buccales montre que ces appendices sont très 

proches de ceux de Catapaguroides : l 'antennule (fig. 54), très longue, a un 

premier article peu renflé au niveau du statocyste, très allongé au delà,, 

et un troisième article garni distalement, du côté externe, d 'un groupe de 

longues soies. La maxil lule (fig. 55) a un endite proximal étroit et distale-

ment rétréci ; I 'endopodite montre un petit lobe externe, non recourbé, 

et surmonté d 'une soie ; on note toutefois sur cet appendice, sous l'in-

sertion du palpe, un groupe de soies exopodiales qui font défaut, et chez 
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Catapaguroides, et chez Decaphyllus. Le premier maxil l ipède, sommaire-

ment ligure par A . M . E D W A R D S et B O U V I E R (op. cit., pl. 1 2 , lig. 2 0 ) est 

d 'une forme très proche de celle observée chez Catapaguroides. Sur pmx3, 

(fig. 56) la crista dentata, composée de sept denticules irréguliers, est dépour-

vue de dent accessoire. 

Nous avons en outre observé, chez les trois mâles i igurant dans nos 

collections, l'existence d 'un tube sexuel du côté droit (lig. 57), relative-

ment plus court que chez Catapaguroides et Decaphyllus, orienté vers 

l 'abdomen et non vers le côté gauche, assez grêle et transparent ; ce tube 

n'a été ni ment ionné, ni figuré, par A . M I L N E E D W A R D S et B O U V I E R . 

L'orifice sexuel gauche est situé sur la coxa, au centre d'une touffe de soies. 

Chez la femelle, les orifices sexuels sont pairs. 

Les lamelles branchiales sont entières et allongées. 

On peut donc conclure que, par le nombre et la forme des branchies, 

par la conformation des antennules et des pièces buccales, et par l'exis-

tence d 'un tube sexuel à droite chez le mâle, le genre Ostracotonus peut 

être rapproché de Catapaguroides et de Decaphyllus. La petite taille 

d'Ostraconotus spatulipes, dont la carapace n'excède guère 4 m m de lon-

gueur, constitue un élément supplémentaire en faveur de cette parenté. 

La réunion des trois genres Catapaguroides, Decaphyllus et Ostraconotus 

en un ensemble systématique relativement homogène apparaît ainsi 

comme justifiée. Toutefois, par leur habitus pagurien normal , par la 

simil itude des tubes sexuels chez le mâle et par la présence d 'un orifice 

sexuel unique chez la femelle, ('atapaguroides et Decaphyllus seraient plus 

proches l 'un de l 'autre qu'ils ne le sont d'Ostraconotus. 

La simplification de l 'appareil branchial , la réduction progressive 

de la crista dentata et la différenciation, au moins chez Catapaguroides 

et Decaphyllus, des tubes sexuels en organes très spécialisés, permettent de 

penser qu' i l s'agit d 'un groupe évolué. Cependant, sa vaste répart i t ion 

géographique et l 'adaptat ion des différentes espèces à des profondeurs 

très variées, impl iquent qu' i l a une origine ancienne et qu' i l a dû se détacher 

précocement du tronc commun des Paguridae. 

Dans l 'état actuel de la systématique des Paguridae, les affinités du 

groupe Ostraconotus avec d'autres genres de la famille sont difficiles à 

établir. E n effet, bien des genres sont encore imparfa i tement caractérisés, 

et d'autres restent à décrire. 

E n 1966, dans une discussion sur les affinités du genre Iridopagurus 

de Saint Laurent , nous avons noté que les seuls Paguridae connus pré-

sentant une crista dentata plus ou moins réduite et dépourvue de dent 

accessoire étaient Iridopagurus et Anapagrides de Saint Laurent d 'une 

part , C atapaguroides et Ostraconotus d 'autre part . Nous avons alors émis 

l 'hypothèse que les deux premiers, qu i possèdent onze paires de branchies 

à lamelles divisées, appartenaient peut-être au groupe Ostraconotus, dont 

ils représenteraient des formes primitives. La présente étude permet 

une comparaison plus précise : les pièces buccales d'Iridopagurus (de S A I N T -

L A U R E N T , 1966 a, fig. 4 à 9) ressemblent par exemple à celles de Catapa-

guroides (lig. 3 à 8i, no tamment par la forme des endites des maxillules et 
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Fie . 54-57. — Ostraconotus spatuHpes A. Milne Edwards, « Blake ». Antilles : 54, o 4,4 mm,, 

antennule gauche, X 25 ; 55, id., inaxil lule gauche, face externe, X 43 ; 58, id., troisième 

maxi l l ipède gauche, face externe, X '25 ; 57, Q 3,7 m m , face ventrale du thorax et du tube 

sexuel, X 20. 
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des maxi l les , et; p a r celle de l ' exopod i te des p m x l . L a paren té envisagée 

serait donc réelle, la d i spar i t ion de la den t accessoire à la crista dentata 

et la t endance à la réduc t i on de celle-ci représentant u n caractère phylé-

t i que c o m m u n , et non un caractère isolé, a p p a r u séparément dans chaque 

groupe de genres. 

Cependan t , l ' impo r t ance des caractères opposan t Iridopagurus et 

Anapagrides a u groupe Ostraconotus, c o m m e le nombre et la f o rme des 

branch ies , l 'aspect très dif férent de l 'art ic le basa i des an tennu les , et la 

pos i t ion inversée d u t u be sexuel p r inc ipa l , ne nous pe rme t t en t pas d'in-

clure p u r emen t et s imp l emen t ces deux genres dans le groupe Ostraconotus. 

I ls représentent p r obab l emen t des formes issues d ' u n r ameau p r im i t i f 

c o m m u n , ma i s engagées dans une au t re d i rec t ion évo lu t ive . 

E n conc lus ion , on observe chez les trois genres Catapaguroides, Deca-

phyllus et Ostraconotus u n ensemble de caractères c o m m u n s tel qu ' i l est 

pe rm is de les considérer c o m m e f o r m a n t u n groupe homogène . Certa ins 

de leurs caractères les opposan t à l 'ensemble des Pagur i dae , ce groupe 

pou r r a peut-être pa r la suite être élevé au r ang de sous-famille. Les genres 

décrits les p lus proches seraient Iridopagurus et Anapagrides. 

R É S U M É . 

Cette première partie d 'un travail consacré à la révision systématique des 

genres Catapaguroides et Cestopagurus comprend l 'étude du genre Catapagu-

roides A. Milne Edwards et Bouvier, dont six espèces nouvelles sont décrites, 

et celle du nouveau genre Decaphyllus, qui comprend trois espèces nouvelles. 

Les descriptions sont suivies d 'une discussion sur les affinités de ces deux 

genres, qui se rangent, avec Ostraconotus A. Milne Edwards, dans un groupe de la 

famil le des Paguridae défini dans une note antérieure, le groupe Ostraconotus, 

caractérisé principalement par la disparit ion de la pleurobranchie des p'i et 

l'absence de dent accessoire à la crista dentata sur l' ischion des pmx3 

Les diagnoses de trois autres genres nouveaux, Acanthopagurus, Trichopagurus 

et Solenopagurus, établis pour des espèces attribuées à tort , soit à Catapaguroides, 

soit à Cestopagurus, sont données à la fin de l ' introduct ion, ainsi qu 'un tableau 

résumant les nouvelles combinaisons établies. 

B I B L I O G R A P H I E 

A I . C O C K , A . , 1 9 0 5 . — Catalogue of the I nd i an Decapod Cruslacea in the col-

lection of the Ind ian Muséum, Pt. 2, Anon iura , fasc. I e , Pagurides, pp. i-

x i , 1 - 1 9 7 , p l . 1 - 1 6 . 

BAI.SS, I L , 1916. — Expedit ionen S. M. Schifï « Pola » in das Rote Meer. Nord-

liche und Suddliche Hâl f te 1895/96-1897/98. Zoologisclie Krgebnisse. 
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